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JOURNAL QUOTIDIEN

CANADIENS
j-spejitiques guérit, outre 
Tuberculeux ou proitri- 
tiona, les Névralgies, ! 
j, les maladies du Foie 
ropisies et les Rhumatis

etlà.

rilERINË A
*9*

HTHERITIQ11E
re la Diphthérie Pt 
laux de gorge
r pour guérir la consomp- 
nîèro période, la bron- 
îronique et les rhu

ERIE VAINCUE !
cette maladie terrible et 

on a trouvé un remède 
li. L’expérience de plus 
succès constants, et des 

Scats adressés à l’inven- 
ines notables et dignes 
’efficacité viaiment éton-

>aré par le

-ACERTE,
is p. Q.
la bouteille. En vente 
naciens.
SPOT CHEZ
AR AT4KIR.

71 Rue Bolton, Ottaw

LEMENTS
DE

; à Coucher
1 assortiment <i ni 
is ete offert.

MACHINES A COUDRE
Le plus grand assortiment de Machines 

à Coudre des

MElIjLEEREN FA ” HIUUEfe

et aux conditions les plus la des, comprt- 
riant (pour usage tlv lestlque
ltayal, WIInoii, Nt«ivnrl, W <•<•«!, Wnn- 

*er, Kew Nieivul, %, hile, 
Wheeler el Wilw.n.

(Machines à Coudre pour /abrique) 
Wanzer 0 el F.

Singei de Wilson Ko. 2. 
Machines de Pearson pour coudre avet 

le lil ciré et avec le hrai dur.
Machines de Jones à rapiécer pour et

fabricants de chaussures.

R. W. MARTI.N
JW, Rue Rideau.

1er Fév. 18.S4

cornons de NAVIGATION 
RIVIÈRE OTTAWA.

LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONTREAL.

LE BATEAU QUIT ERA LE.QUAI 
DE LA REINE

«srTOUS LE'> JOURS-éW
A 7 HEURES DU MATIN

—(o) —

TAUX de l’ASSAGEpour MONTRE iL:
Première C'IattNe, aller.

do aller et retour... 4.00
Neeoude CIrnhc................................................. 1.50
Voynge complet deneeiidre par ba

teau et re veulr eu chemin de fer 4.50

BILLETS mors ABORD 
FRET THANSPOBÉ A BAS PRIX. 

Pour plu* amples informa
tions s’adresser au bureau 

de la compagnie»
UUAI DE fi A" REINE.

13 mai,

VENTE
PAU ENJCANr

De la balance des

PROPRIÉTÉS McDERMOTT
Siimcdi, 7 JUIN IS84.

Consistant en 13 lots à bâtir magnifiques, 
situés à l’est de hi run Kl gin, eu lace de lu 
réserve du gouverne: eut Le front de ces 
propriétés est drainé po. rvu de i’aqueduc. 
Titres parfaits. C- v.i us : un uixiôme 
comptant, la balai.v. u ix aimées à i> p c. 
Vente sur les lieux à3 !.. ires, samedi après-

60?' Venez voir les p 
No. 7, rue Elgin.

.ms à mon bureau :

A. B. McDonald,
Encanteur de la Reine.

POWELL GROVE HOTEL,
TENU PAU

CHARLES PICARD
HUE BANK
V 15 11 Imites de 51 arche d'Ottawa

Un magnifique bocage, plateforme pour 
danse, Balançoires, hippodrome d'un quart 
de mille, et parterre à l'usage des personnes 
qui désirent faire des pique-niques. L'on 
peut se rendre à l’hôtel par le canal Rideau. 
Repas servis A tout heure. Boissons de 
premières qualités, écuries et chevaux pour 
l'usage des voyageurs,

P mTtheatre N
I

RUE NICHOLAS 
(EN FACE OU PALUS DE JUSTICE.) 
LE RENDEZ-VOUS~DES FAMILLES

LE PLUS GRAND SPECTACLE AU 
MONDE.

Changement de programme toutes les 
semaines.

REPRESENTATION :
Dan* l’après-midi a 2.110 lirs

EXCEPTÉ LES LUNDIS
I.e soir a 8 heures.

Admission, 10 C^nts. 
Sièges réservés, 10 Cts. extra.

30 nov.

LA MAISON D'EPARGNE DE HULL
GRANDE REDUCTION

Dans les Prix
Pour ARGENT COMPTANT seulement

PIERRE H. DUROCHER,! ion connu du 
public de Hull et de ses environs, désire faire 
connaître à ses nombreuses pratiques, les 
changements et les améliorations considé
rables qu'il a fait subir A son vaste étab 
sement. Premièrement, en faisant dispa
raître la buvette et la remplaçant par un 
magasin do tapisserie et de vaisselle de toute 
sorte et de tous 1rs goûts ; Deuxièmement, 
en y ajoutant un assortiment considérable 
d’épiceries, vins et liqueurs d’un choix tout 
nouveau. De plus, légumes et grains à la 
satisfaction du public. Le tout vendu à 
très bas prix pour argent comptât t sculc-

I ~ 1 I ~ I Th

blis-

Un lot spécial, (Job Lot) de 219 piè
ces. Vous jugerez vous-mêmes si nous 
les vendons a bon marché ou non.

Venez nous voir avant d'acheter vos
Robes de Printemps. 
Conditions comptant. P. U. 1) XJ ROC II K 11,

Rue de la GATINEAU, Hull.
29 mai. 84

Un seul prix.

CINQUIEMEBRYSON, GRAHAM & tie.,
153 et 154. rue Sparks.

I eu Eii

jANNUELLE
ORGANISEE PAR

DES TYPOGRAPHES

PAR LE VAPEUR

“PEERLESS”

LUNDI, 9 JE
Sous le patronage

BROWN CHAMBERLIN, Ecr., Imp. de la 
Reine, et MM. MACLEAN et ROGER, 

Imprimeurs du Parlement et des 
Départements.

de

Le Corps de Musique et l'Orchestre dos 
GARDES A PIED au Gouverneur-général 
accompagneront les excursionnistes.

Il y aura DANSE à bord du VAPEUR et 
sur le TERRAIN, où une PLATEFORME 

érigée pour la circonstance. H y 
aura aussi, chant et musique à bord du10.
a été

DEPART DU VAPEUR A 7 t.M. PRECISESVente très Importante

Lots de Ville
PRIX DU PASSAGE

Adultes,
Knliints, Au-dessous de 8 ans, 25c.

»5 Ct*.

P.8.—Si le temps ne le per 
ce jour, l'Excursion serait remi

mettait pas 
se au lendc-De grande dimension et valeur, possédés

“ l’Association des Francs-Te
nanciers ” d’Ottawa,

PUBLICENCAN
(SANS KÉS8BVI)

LUNDI, Q JUIN.
W Vente à B lire précises du soir sur 

les lieux.

I

LE PLUS GRAND DANS LE MONDE
Le soussigné a reçu instruction de vendre 

tous les lots possédés par l’Association à 
l’ouest de la rue Bay. savoir : les lots Nos. 
M, 1, 2, 5, 6, 7, 8 et 9 sur le côté nord de la 
rue Somerset. Lots Nos. 5, 6, 7, Iq, 11 et 12 
sur le côté sud de la rue Cooper, et lota P, 
Q, R et S, sur le côté est de la rue Conces-

Les lots

l N PRIX de $10.00
Je donnerai un prix de dix piastres à la 

personne qui devinera au olus près la quan
tité de verges de paille qui sont entrées 
dans la fabrication du “ Chapeau Jumbo.”

achetant des cha 
sommes de

Toute personne 
garnitures pour la i 
droit à un billet lui 
dans le concours.

Le nom dn gagnant sera publié dans le 
“ Canada ” do 2 juin.

Ne manquez pas cette occasion et venez 
voir le «bapeau. Vous n’en verrez jamais 
un semblable de nouveau.

donnant une chance

napea 
$2 00ci-dessus sent tous des lots d< 

grande étendue, la plupart ayant 66 pieds 
par 112 pieds • ponces, et des 18 lots offerts 
7 torment des coins de rue.

CONDITIONS—Un quart colnptant, la 
balance en cinq paiements annuels. Intérêt 

nnée, Pour plus amp?es détails 
u bureau de P Associât, on, bloc

o

Russell, rue Sparks.
On plantera une tente sur les lieux pour 

le jour de la vente qui aura lieu à 6 heures 
du soir, lundi 9 juin.

A. B. MACDONALD,
Encanteur.

'ad

A. WOODCOCK,
39 Rue Snarks,

EN FACE DE L'HOTEL RUSSELL,

ant de dépenser votre 
t dans les encans.^8

lis DE MEUBLES,
S RIDEAU.

EIMATT.
i

►WSS#

!*

:IR INTERCOLONIAt
siritre l’Ouest et tous les 

i-Brunswick, Nouvelle- " 
u et Teerrneuve. 
s populaires de bain, de 
du Canada, sont situées

îan qui quittent Mont- 
ercredi et vendredi se 
mt à Halifax, et ceux 
mardi, le jeudi et le 

Saint-Jean directe- W
ccordements sont faits à 
ion dès Chaudières avec 
du Grand Tronc, et à 

teaux de la compagnie 
îelieu et Ontario, venant

emière classe élégants, 
n et des chars fumoirs 
is les trains directs, 
de première classe sontr 
route, à des distances

îj
et Exportateurs

ageux de se servir de 
u’elle est la plus rapide 
3e transport sont aussi 
iule autre ligne.
;st expédié par des con- 
iaux, et l’expérience a , 
te de Vlntercolonial est 
le fret d’Europe, venant 
des divers points du 

Is de l’Ouest, 
des billets et aussi tous 

i désirables sur la route, 
er ou de fret eu s’adres-

1G, Agent de billets,
. 15, rue Elgin, Ottawa. 
DIE,
passagers et le fret de 

>c Rossin, rue York,}

POTTINGER, 
Surintendant général.

28 mai 1884.

§Sj

mm

:ntrepreneurs
ONS cachetées adressées 
portant la suserpt’ 
creuser la rivlèrère Ra

il reçues jusqu’à Lundi, 
inclusivement, pour le 

: à l’embouchure de la 
, baie du Toi 

.rmément à 
s’adressant 

int
Pacifique
t des Travaux Publics, 
eut obtenir des formules

«ires devront se rappeler 
s doivent être faites stric- 
aax formules imprimées 
soumissionnaires mû 
ne sera pas tenu d’accep- 
i aucune des soumissions.

F. H. ENNIS,
Secrétaire,^

K nnerre, 4) 
un plan que j 
à M. John 

endant du chemin de 
cifique à Port Arthur,

x Publics, j

Si

'aux Publics, ) 
Jai 1884. j

V

construire un chemin de fer urbain 
depuis l’hôpital protestant, rue Ri
deau, jusqu’à la rue Bank. Le 
chemin suivra ensuite cette rue 
jusqu’au parc Lansdowne. 
embranchements seront aussi éta
blis sur les rues Cathe; ine, Elgin, 
Maria, Théodore, Nicholas et autres 
où il sera jugé utile. Le capital de 
la compagnie est de $100,000.

L’Evènement annonce semi-ofiici- 
ellement que l’honorable M. Beau- 
bien va entrer dans le gouverne
ment Ross, sitôt le retour de l’hon. 
premier du voyage qu’il se propose 
de faire en Europe pour sa santé 
après la session.

M. Beaubien rempl. cera M. 
Flynn.

Le rapport du bureau des Indus
tries d’Ontario pour le mo:s de mai 
vient de nous parvenir. La récolte 
du blé d’automne promet mieux 
qu’à la même date l’an dernier, 
mais la
cés ce printemps est d’environ 25 
pou- cent moindre que l’an dernier. 
L’orge d’automne n’a pas léussi 
dans les comtés de l’est. Ailleurs 
les rapports des différents grains 
sont plus favorables et promettent 
de belles récoltes à l’automne. Le 
dommage causé aux vergers n’est 
pas aussi considérable que le télé
graphe l’a annoncé et tout promet 
une récolte de fruits magnifique.

LE CANADA très coûteux, le gouvernement est 
justfiiable de se demander s’il ne 
vaudrait pas mieux entreprendre la 
construction d’un nouveau canal 
sur le côté nord du fleuve.

Pour résoudre cette question, le 
département des Travaux Publics 
a fait taire de 1873 à 1876 des 
études et relevés sur la rive nord 
duSl-Laurent, en face des Cascades 
des Cèdres et du Coteau, rapides 
que le canal Beauharnois sert à 
éviter. Voici les évaluations cor 
respondant aux divers tracés du 
nouveau canal qui porterait le nom 
de canal des Cèdrés :
POUR UN TIRANT d’EÀV DE 12 PIEDS

Des
Ottawa et Hull, 4 Juin 1884

QUESTIONS DU JOUR
LA QUESTION DES CANAUX

Le bureau de commerce et les 
journaux de Montréal ont demandé 
au gouvernement fédéral l’aboli
tion des péages sur les canaux 
canadiens. La question n’est pas 
encore réglée.

Le Moniteur du Commerce a dit 
aussi :

“ A quoi nous servent les magni
fiques travaux exécutés aux deux 
extrémités de notre 
maritime, le canal 
canal Lachine, alors que les ca
naux intermédiaires n’ont un tirant 
d’eau que de 8 à 9 pieds, obligeant 
les bâtiments à transborder ou 
alléger leur cargaison à Kingston ?”

L’objection est sérieuse ; mais le 
gouvernement a pris soin de la 
résoudre. Voici ce que nous trou
vons à ce sujet dans le Rapport 
général des Travaux Publics de 
1867 à 1882 :

” En 1871, l’échelle de la navi
gation sur la voie du Saint-Laurent 
fut fixée à une profondeur de 12 
pieds d’eau au ’ieu de 9 dans les 
canaux de Lachine. Beauharnois, 
Cornwall, Pointe à Farran, Rapide 
Plat, Galops et Welland.”

Ce dernier avait déjà 104 de pro
fondeur.

En 1873, le département des Tra
vaux Publics fut autorisé à faire 
exécuter l’agrandissement, dans 
ces proportions, des canaux La
chine et Welland, et subséquem
ment des canaux de Cornwall, 
Rapide Plat et Galops. Les tra
vaux sont aujourd’hui terminés 
sur les canaux de Lachine et Wel 
land.

Sur le canal Cornwall les deux 
écluses d’aval ont été achevées ; 
l’agrandissement de la section su
périeure est commencé depuis ce 
printemps. Le contrat eu a été 
donné, le 7 avril 1884, à MM. Jacks 
et De Lornuier.

Le contrat pour l’agrandissement 
de la section supérieure du canal 
du Rapide Plat a été accordé à M. 
W. Brodeur, le 2 avril 1884, et 
celui pour travaux du môme genre 
au canal des Galops a été accordé 
à MM. Nicholson et Allen, le 18 
mars, môme année.

Tous ces travaux sont actuelle
ment poussés avec vigueur. Il ne 
reste donc plus, pour avoir une na
vigation uniforme de 12 pieds, qu’à 
agrandir le canal Beauharnois et 
Celui de la Pointe à Farran.

Les travaux à ce dernier ne 
devront pas coûter extraordinaire
ment, car ce canal n’a qu’une 
écluse, et | de mille de longueur 
seulement.

Il n’en sera pas de môme, cepen
dant, pour le canal Beauharnois, 
qui a-lli milles de longueur et 9 
ecluses. Le département des Tra 
vaux Publics nLn a pas eucu:e 
d’ailleurs décide l’agrandissement. 
Une question de grande importance 
eu est la cause.

Le canal Beauharnois, cahime 
nos lecteurs le savent, est construit 
sur le côté sud du tleuve Saint- 
Laurent, et par conséquent n’est pas 
aussi à l’abri d’un coup de main de 
la part des Eiats-Unis, en cas de 
guerre, que s’il était placé sur le 
côté nord. Sa construction sur le 
côté sud a été une faute à ce point 
de vue.

Or, aujourd’hui qu’il s’agit d’y 
faire des travaux d’agrandissement

lo Ligne du fleuve, 14£ milles 
de longueur, utilisant olus de 4^ 
milles des parties navigables du 
fleuve Saint-Laurent, $3,090,000.

2o Ligne du Goulet, 14 milles, 
mais ne pouvant être utilisée que 
pour les bateaux à vapeur, $3.004,- 
000.

grande voie 
Welland et le antité d’acres ensemen-(JU

3o Ligne de 1,: n té rieur des terres, 
I4£ milles, $3.360,000.

Le 24 avril 1875, >i. Bail large 
divssa les évaluations suivantes 
pour un canal de 14 pieds :

Ligue du Goulet, $3,650,000.
Ligne de l’imérieur. $4,136,189.
Dans un prochain article nous 

continuerons l’examen de cette 
importante question des canaux.

ECHOS DE QUÉBEC

La chambre a toujours ses trois 
séances par jour.

L’honorable pi ocureur-général a 
promis de révoquer la commission 
du service civil.

Il est probable que l’honorable 
Juge Meredith sera choisi pour pré
sider la Commission Royale d’en
quête.

Certains députés, sont revenus à 
la charge et ont sollicité le gouver
nement de Québec de porter leur 
indemnité à $700.

On dit qu’à l’axe air les bateaux 
de la compagnie Richelieu devront 
arriver à une heure fixe, à Québec 
à 6.30 heures a. m.

L’annulation de l’élection de La
val porte à trois le nombre des 
sièges vacants à la Législature 
locale : Laval, Vaudreuil et Mé
gantic.

La nouvelle de la nomination de 
l’honorable M. Garneau au siège 
laissé vacant au conseil législatif 
par la mort de l’honorable M. Panet, 
est confirmée.

HIER ET AUJOURD’HUI

L’honorable A. G. doues, un ex
membre du cabinet Mackenzie, 
disait l’autre jour à une assemblée 
de la Chambre dn Commerce de 
Halifax, “ qu’il pouvait se souvenir 
du temps où les g-ges étaient à 
75 cents par jour et la farine à $13 
ou $14 le baril.

Aujourd’hui la farine se vend 
$6.50, le thé, les patates, les colons 
sont à un plus bas prix que jamais, 
et les gages sont à $1.25 par jour.”

N’est ce pas satisfaisant, 
situation est meilleure qu’aux 
jours ou les ouvriers demandaient 
sous les fenêtres du Parlement 
fédéral à l’honorable M. Mackensie 
dn pain ou de i’ouvrage.

—Le Courrier du Canada.

La

PETITES ROTES

Les récoltes au Manitoba ont une 
apparence magnifique.

Le département de l’Agriculture 
a accordé 221 brevets pendant le 
mois de mai. L’an dernier il en 
avait été accordé 103 pendant le 
même mois

Grâce à une entente entre MM. 
WainWright, du Grand Tronc, et 
Van Horne du Pacifique, le chemin 
de raccordement Y Union Jacques- 
Cartier a été ouvert à la circulation.

On dit que le gouvernement Ross 
a consenti, en échange de bonnes 
garanties, à garantir de son côté un 
emprunt de trois millions à la corn 
pagnie du chemin de fer du lac 
Saint Jean.

A une réunion de l’association 
des anciens élèves du collège d’Ot
tawa, tenue hier soir, au collège, 
les secrétaires ont fait savoir qu’ils 
avaient déjà reçu un grand nombre 
de lolUvb d’uucivâjs è.ùves qui assis
teront à la grande fête du 10 juin.

Au nombre des émigrants arrivés, 
lundi, à Québec, par le Polynesian 
se trouvaient trois Roumains qui 
viennent au Canada pour choisir 
des terres afin d’établir douze cents 
familles de leurs compatriotes. Ils 
sont partis pour le comté de Ren
frew.

Ottawa est sur la voie du progrès 
MM. McLean, Clemow, Bate Bas 
kerville, McLeod Stewart et autres, 
donnent avis dans la Gazette Offi
cielle d’Ontario d’une demande de 
charte pour une compagnie devant

John C. Eno, président de la Se
cond National Bank, de New-York, 
arrêté à Québec, a comparu devant 
le juge Tessier qui l’a fait rendre à 
la liberté. Eno a été arrêié de nou
veau et confié à la garde du grand 
connétable de Québec. On attend 
des témoins de Montréal pour faire 
décider, devant le juge Chauveau, 
de estte nouvelle arrestation.

M Eno voyageait sous le nom de 
Marshall et prenait la fuite pour 
échapper aux conséquences désas
treuses où l’avait poussé l’amour 
des jeux de bourse dans lesquels il 
avait englouti $6,000,000 des fonds 
de la Banque.

Il informa alors son père Amos 
Eno, riche de plus de $20,000,000, 
qui entra en grande fureur d’anord 
puis se décida à rembourser $3,500,- 
000 à la banque. Les directeurs 
ont eux-mêmes souscrit $500,900 ce 
qui a pu sauver la banque.

M. A. Eno a déclaré qu’il ne pa*e 
rail pas la balance de $2,000,(JOUI). 
Un mandat d’arrestation a alors été 
lancé contre son fils qui a pris la 
fuite et a été arrêté à Québec.

On croit que M. Eno. père, rem 
boursera la balance de $2,000,006 
pour combler le déficit laissé par 
son fils.

L’excursion des dames de la So
ciété Sainte-Elizabeth à Thurso, 
hier, a eu un grand succès. Près 
de 8Ü0 personnes y ont pris part. 
Un grand nombre d’élèves des 
frères de la doctrine chrétienne 
avaient obtenu congé pour la cir
constance. La recette a été abon
dante.

LA SOCIÉTÉ DR PUBLICITÉ, Propriétaire "RELIGION ET PATRIE” F. M0FFET, Secrétaire de la rédaction et administrateur

Ottawa et Hull, Mercredi, 4 Juin 18646e année No. 18Ô
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YLE CANADA, 4 Juin 1884

TEMOIGNAGE CONVAINCANTAshburham, Mass., 14 janvier 
1880.—J’ai été très malade pendant 
plus de deux ans. Tous désespé
raient de ma guérison. J’avais 
essayé les médecins les plus ha
biles. mais ils n’avaient rien fait. 
J’avais les poumons et le cœur très 
malade et je ne dormais pas des 
nuits. Je dis alors à mes enfants

ASSOCIAI KM MUTUELLE
DE

DE PARTOUT PEU

Servez vos SutérêtsJe me suis démis l’épaule à la suit 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do- • 
leurs furent appelés, mais ne purent re
mettre mon bras à son état naturel. Apr»-» 
121 jours de soullrances atroces, j’alla i ù 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis,.- 
médecin réussit à me remettre le bras ei 
position, mais les nerfs étaient tellemei • 
contractés que je ne pouvais plus que pliei 
mon bras à ang e droit. Les nerf? ;» 
raissaienl être en Ül d’acier 
tous les remèdes ordinaires, 
du vinaigre, du Brandy et le l’ai mut 
mais sans aucun effet marqué 
avions une petite quantité de votre ai me
et liniment d huile. C'est le remède qt.i i 
donné les meilleurs résultats. Je n- *i 
trouvé que dans une pharmacie et en t el ■ 
quantité, et ayant dema>

ne savions pas que ce remède avait ai 
tant de valeur. ” lis ont ele tellement Sn 
tisfaits de mon témoignage que depuis - 
en ont acheté et en ont vendu des ;uai 
tUés. Mais comme je ne couvais atte drt 
vu que l’on pariait déjà tie me mettre sou 
l’influence de l’Ether pour operer sur moi 
bras et détendre les netls. J’ai prêta e 
vous écrire immédiatement pour vous ta 
mander de menvoyer six bouteilles, *r.m. 
avant que la seconde fut épuisée, les j.ert* 
étaient détendus et je pouvais me sorv i 
de mon bras avéc facilité et sans douieu.

Permettez moi de vous dire que uü1. i 
nous servons habituellement de vole, ai 
nica et liniment d’huile comme remèo- 
pour les brûlures, écorchures, entorses, 
maux de reins et en général pour moU; 
les maladies externes et cela avrr. di 
meilleures résultats qu’aucun remède i f 
peut donner. -Mon médecin dome sun e. 
tière approbation à ce remède.

Votre tout dévoué,
Rkvd. U. Goohuk,

Pembroke, N. II.

Une femme Je Saint-Louis (Mo.) 
nommée Augusta Edmonds, a êgor 
gé ses quatre enfants puis s’est 
ensuite donnée la mort.

Un nègre du nom de Edward 
Wilson, vient de mourir à l'âge de 
105 ans, à Petersbourg, Virginie. 
Wilson était père de 49 enfants.

Une dame de Kidgebury, âgée de 
55 ans, vient d’épouser un jeune 
homme à peine âgé de 19 ans. La 
presse est unanime à offrir aux 
nouveaux énoux ses meilleurs sou 
baits de bonheur.

Une dépêche de Calais, Maine, 
dit qu’une décharge électrique a 
étourdi dix hommes sur un radeau 
sur le lac Grand, et que cinq en
fants ont été blessés, un moi telle
ment, par la foudre tombée sur une 
grange.

Thomas Moran, 24 ans, de Jersey 
City, a tué délibérément son pore 
de quatre coups de pistolet. Pour 
justifier son crime, le meurtrier dit 
que son père avait insulté sa mère. 
Movau est eu fuile.

PREVOYANCE FAÜT1Monta et Bijouteries de toute qualitéj^E TEL-EI.-K1B1R.
DU CANADA.

Incorporée d’après les Statuts Consolidés 
du Canada, chap 
et soumis chaque 
Gouvernement P

. Chaque article est garanti tel qu’on le 
du I reP™8ente» sinon la vei.te est nulle.Le Tel-eI-K?l»îr est le nouveau 

héaume.
C’est le meilleur cliapi.au pour l’été in

venté jusqu’à ce jour.
Il eut très léger, confortable, durable, et 

extraordinairement Irais.

71 et ses amendement 
année ù l’in 

cial
troisspectionque je ne mourrais pas en paix 

tant que je n’aurais pas fait l’essai 
des Amers de Houblon, d’en pris 
leux bouteilles qui m’ont beau
coup soulagé. Je suis guérie main 
tenant. Plusieurs malades ici ont 
vu comme j’avais été guérie, et se 
servent aujourd’hui avec succès de 
cette médecine sans pareille les 
Amers de houblon.

Reparation** garantie**.
Verre*» «le montre*!. 10c.

; j’appliqua 
de i’alcool 6 BUREAU PRINCIPAL:

168 RUE 8T. JACQUES 
MONTkEAb.

HENRY NOREZ,>Nûi

30 RUE RI DI-MU,
Porte voisine du London Chop House,

près du pont.

—C’est x 
—Si je lt 

lement, m 
bien, vous 
de le voir, 
vos bras et

DIRECTEURS.
A L. Je Martigny, Ecr., Caissier de Banque 

Jacques Cartier—“ Président." 
n. W. W. Lynch M. P. P., 1 

Comméssaire des Terres de | Vice 
1» Couronne Québec, P. Q. f Présidents.

Globensky, Ecr., C. R. J 
I. Ma-sue, AT. P., Président du bureau 
d’Agriculture de la province de Québec. 

Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufacturier.
Joli n L. lia. ris, Ecr., Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guerin, Ecr , M. D.

aux phuru- 
pourquoi ils no gariuiieut pus - « • 
; “ Eh bien, me répond'rent-ils, m

liO voici. 2 avril 1884
Ho

Mme Julia G. Cushing. f«LUE! «LACE!Ben
sé!L. IJHoraire «leu Chemin* -le Fer Lord Wolseley, Gémirai Gordon, Baker 

Pasha, et le faux l’roohele peuvent vous

Prix modérés.

—J’étais 
lanie.

—Tout e: 
vous a reco 

—Oui, li 
reconnue.

—A vez-v 
de joie ?

—Oui.
—Et com 

est accouru 
—Je n’ai 

lui ouvrir n 
causé avec . 
nie, que voi 

—Oh ! de: 
gracieuses e 
il a paru é 
contrer à Co 
suis empree 
l’explication 
lui disant

John L
Nous, soussignés, marchands de glace de 

cette ville, avons conclu les arrangements 
suivants pour la saison 1884 :
Du 1er mai au 30 septembre, 10 lbs. de

glace par jour pour la saison.............
lbs par jour pour la saison.................

Au mois, 10 lbs. pi r jour par mois 
do 20 do 

Le tout payable d’avance.
Aucun ordre au mois non accompagné 
i montant requis, ne sera pris en considé-

OTTAWA
Pacifique canadien.—Départ pour 

l’Ouest: express 10 45 a.m.; express 
12.25, 3.45, 10.30, p. m. Pour l’Est: 
iraiti régulier, 8.15, a. m. ; 6.50 p. 
m. ; train rapide, 4 45 p. m.

Atlantique canadien. — Départ 
des Chaudières, 7.45 a. m. 4.35 p. m. 
Le départ de la gare de la rue Elgin 
a lieu 15 minutes plus tard.

rler en connaissance de cause.

B. J. DEVLIN. $5.00
7.50
1.50Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T. 

J. Bi: aillon, B. C. L.—Aviseurs Lègals 
Arthur Gagnon —Secrétoire et Trésor 
John Hopper.—Agent Général.

J. Guérin.—Dirictcur Médical.

do ......  2.25 I

du
Dr. J.

Les surplus sont déposes dans le trôeot 
provincial.

Pour informations s’adresser à
M. <TIAKI.C N I-I .X 2» t Kl»

No, 76, RUE SPARKS,

OTTAWA.

GRAND

Magasin de Meubles
DE

Sv. GRaTWN,

(Signé,) J. CHRISTINA Cm. .
D. N. CHA RLE BOIS/ 
M. LAPOINTE à Cie.

Ottawa, 21 mars 1884.PETITE GAZETTEA Québec, on soupçonne encore 
un nouveau cas d’empoisonnement. 
Il y a dix-huit mois un jeune cou
ple quittait cette ville pour Woo i- 
sccket, R. I. Dernièrement le mari 
est revenu avec le cadavre de son 
épouse cl un jeune enfant, disant 
qu’i i e était morte en le mettant au 

Mais la belle mère nie le fait

Le Restaurant 11 ({neen ” «♦*
Numéros 13 & 14, Rue ELGIN T

2000 livres de sucre de première 
qualité, en vente chez J. B. C.Dunn, 
l’épicerie populaire de la rue Dal- 
liousie. Une visite est sollicitée.

9 Mai
Ce restaurant de première classe n’est 

a minutes de marche de tous les , 
ûtels. Toujours à point, huiu 

primeurs de la saison. Repas iX 
La salle à manger des names 

premier étage. On fait une spécia 
s soupes aux lmitrcs et des dîner

Entrepreneur Meublier, Menuisier, F u n s-, z
! * ES t'IG.iRESlffi"

qu’à quelques 
principaux liûNo. 530, Rue SUSS X, Ottawa

M. GRATTON est toujours heureux 
treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maison?

Un demande 100 couturières 
pour faire des habits. Les plus 
haut prix seront payés pour les 
habits militairs. S’adresser chez 

P. G. Auclair, rue Sparks.

Ayant souffert du Rhumatisme pendan 
longtemps, on m'a conseillé de faite re
sale de votre Arnica et Uniment d'hui 
La première application me donna ut sci 
lagement immédiat, et maintenant ru, 
capabla d’agir à mes affaires, grâce à vol- 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Mont-éa..
En vente chez C. O. Uacier, rue Susse>.

Ottawa.

heuresjour.
et dit que sa iille a été empoison
née. Ce qui ajoute de la vraise n- 
blance à ces dires, c’est que le mari 
a constamment refusé de laisser 
voir sa défunte femme à qui que ce 
soit après le décès. Les autorités 
doivent intervenir et éclaircir cette 
affaire.

P .S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER.

Propriétaire.CABLEJ’ai encore 10,000 cigares de 
$18.00, que je vends $12.50 à ceux 
qui en prendront de 500 à 1000. 
Envoyez vos ordres au plus vite, 
car je n’en ai presque plus.

N. A. Savabd.
N B—Beaux citrons frais, 15 cts. 

la doz.

Tenues pass, 
Miéran.

—A-t-il ét 
—Uertaini 
—Il ne m’ 

le voir ?
—Quelle 
—Mon Di. 

qu’il peut ] 
qnis est un b 
et je suis, m 
femme.

—Eh bien 
le, vous allez 
se M. le m 
ment il ne vi 
voir et d’emb 
lorsque nous 
lange, nous 
entrer au ch; 

—Vrai men 
—Je vous 

talion de 
quis.

—Ah ! il es 
—Si vous 

temps de von 
G-abrielle, il 
l’intention de 
me son invi 
adresser quel 
tueuses.

G-abrielle b 
silencieuse.

—Voulez-v 
parle franche 
lanie au bout 

—Dites.
—Eh bienji 

pourquoi vous 
quement ?

—Oui, vou! 
comprendre.

—M.. le m: 
trouvé cela ut 

—Ne suis-j, 
bizarre ? réplii 
ébauchant un 

—Après av 
fant, vous vou 
marquis pour 
chose.

—Oui, je vo 
de n’avoir pas 
lorsqu’il s’est é 

—Et, au liet 
paroles, que le 
attendre, vous 
brusquement e 
tement changé 

—C’est vrai. 
—J’ai cru v< 

ge, l’expression 
tentement.

Non. Mêla 
la surprise, q 
semblable à di 
ou mémo à de 

Mélanie la re

Meubles île toutes sortes pour, Cham
bre à coucher, Salon et Salle à 

manger.

I

20 mars 1884

ET CHAPEAUX !Le tout exécuté av des ouvrier
compétents, eit à '

DES PRIX 1RES MODÉRÉS. PADRELa jeune Ryan, 19 ans, de la pa 
roisse de Laval, était employé au 
flottage du bois ; jeudi après-midi, 
il descendait un crib ou pel it radeau 
de billots, quand un de ceux ci s’est 
détaché par la force du courant ou 
un obstacle qu’il a touché. La 
pièce de bois a décrit un cercle et a 
atteint ie pauvre garçon à la poi
trine le lançant à J’eau. Des per 
sonnes témoins de l’acc dent réussi
rent à retirer de la ri vit 1 le mal
heureux qui fut transpt té chez ses 
parents dans un éttu pitoyable. 
Malgré tous les soins qu: lui furent 
prod'gués, lqjeune Ryan expira la 
nuit soixante.

la1er Uct. 1883
tMODES DU PRINTEMPS.Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un assortiment de vian
des fraîches de, toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nomb
en général 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai
sir à recommander l’Elexir «le Down, pour 
les rhumes, lu toux, et toutes les affections 
-les poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
ai- lans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, ef nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions 
ra de son usage.

La Sprucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente d’au 
cune autre espèce de composée de 
gomme d’épinette, que l’ou vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez IL F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

Aucune préparation n’égale les 
Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
pour guérir la dyspepsie des tuber
culeux et l’hydropisie.

—J. L. Beaudry, maison de tail
leur New-York, No. 523, rue 
Sussex, Four un habillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magmtique assor
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

L. A. Olivier
A roc AT.& L assortiment de Chapeaux est des plus 

complets,, et dans

•dr IMNS LES DERNIERS GlilTSBureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

US' ARGENT A PRETER 
Ottawa, 3 janvier t883.

Venant directement des manufactures,MANUFACTURÉS PARpratiques et le public 
de l’encouragement

reuses

»°V
ev

4tflr Capots de Caouchouc,
* vp5 y m mils Parapluies, 

Uuvrages fails par Fes Sau
vages. ele. vj-. »

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
IUVISION DE 1/EST. 

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL

H. L. COTEe.»’»5’

Voitires pour Enfants

«r 128, Rue Rideé.u.
DR. mtmsuN. L.U.S.

DENTISTE

3 déc. ♦ ]REMÈDE CONTRE L’HYDRO- 
l’ISlE

; un grand bien résulte- 
Toutà vous, John Hill. DCRION 8l DELORME, 

ARTISTES-PHOTOGRAPHES, I
140 Rue Soarks ef 569 Rue Sussex, I tbdreaüx,

;
■

Yuici un remède, très fan h très 
bon marché, très peu corn- ■ et i- 
efflcace pour faire dispar-litre en 
peu 4e jours, sans aucun danger 
pour le reste delà sauté, les hy<tro
phies même invétérée-.

Prenez une vingtaine du 
petites bêtes noires qui remplissent 
ler prairies, et qu’on appelle - 
cris '-u grillons.

Faites les cuire et infuser dans 
une grande tasse de café noir; 
faites boire cette infusion à la per
sonne hydropique, comme une tasse 
de c^fé ordinaire. Sucrez, si vous 
Je préférez.

Au bout de quelques heures 
commence une évacuation abon
dante par les urines, tellement 
abondante qu’on a vu des hydro- 
piques, arrivés au dernier degré de 
la maladie complètement <leha 
rassés en moins de vingt quatre 
heures.

Le café de cris cris a été essayé 
plusieurs fois et a toujours réussi.

Un peut se servir indifférem
ment tie cris-cris vivants ou décris 
cris séchés mis en poudre et con
servés.

, 25 rue SPARKS
(En face de l’hôtel Russell.) 

Dix années d'expérience.OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du Canada.
Grands avantages pour les fêtes.

line douzaine <le Portrait*
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
$3.00.

jïï2£de ,oa,cs gnu,d,u"’I TOU l’ESSOPiTESsCHiPEAUX’"
visite est sollicitée chez

DORION et DELORME,
No. 140, rue Sparks et 

coin de la rue Rideau.

Arrangement» «le prinlcmns. 
«•oui men fan! Jtferereilft, 23 

Avril, 1881.
3 mars 1884 I a

Cages pour Oiseaux iMAGASIN D’HABITSÛhIfI- ITABLEAU DES H RB.

DE PRINTEMPS ET D’ÉTËH

E. G. LAVERDURE p.m.
4 45 Photo

faction
Une

Laisse Ottawa.., 8
if est des p us considérables et comprend 

• outes les nouveautés.

Notre assomment est même trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

Arr. à Montréal.. 15
$0. 90 Rue 111EAÜ.

Laisse Montréal. 7 45
569 rue Sussex, 

18 Oct. 1883 toArrive à Ottawa. 1511E. VEZINA la.

VPMHVr A B0i\ MARCHE.LES CELEBRES CHARS PALAIS :VjHMOFTIEll et HORLOGER
.HSCALUMET. IACHINE El CARILLON

plus riches chars en Amérique,No< 536, Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L’AN

Assortiment complet de Bagues,. 
Epingles, Boucles d’oreilles. M 

en or et en argent

A MOITIÉ PRIX

NOTRE ASSORTIMENT ÜEfrois des
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal. CHEMISES
AVIS AUX ENTREPRENEURS. de toute description, est le plus considé- 

rable qui soil en cette ville.
oi I Vos Prix sont des plus Populaires»

En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, Saint-Jea:i. Boston, et tous le- 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

Annr aux
DES SOUMISSIONS cachetées, adres 

.u soussigné, et portant la suscrip 
“ Soumission pour brise lames ù Port Ar
thur ” s. ront reçues jusqu’au lundi 30 juin 
prochain, inclusivement pour la construc
tion d'un

BRISE-LAMES

tEiUK de l'KUPnlbTE par 
ENCAN PUBLIC > VAHIETE PllESVU’INFINlE DE 

COLS,Les trains pour L'OUEST Quitteront Ottawa
10.45 a.m—Train express direct pour Perth 

Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest viâ chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al
bany, New-York, Buffalo et 
tous les points à l’ouest via 
U A B. R. R.

p.m-Kxpress du jour pour Pembroke, 
Chalk River et tous les points 
du haut Ottawa, se reliant à 
Chalk Bay avec le train mixte 
de Sudbury et de toutes les sta
tions intermédiaires.

3.45 p.m—Trains mixte de l’après-midi,
pour Almonte, Renfrew, Pern 
broke, Chalk River et tou toi
les stations intermédiaires, fai 
sunt connection a lu jonction 
Carleton avec le trains mixte 
pour Brockville et les stations 
intermédiaires.

10.30 p.m.—Tram express du soir, tous
les jours, y compris ie diinuuche 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit 
Chicago et tous les points de 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations concernant 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

Ouvr ge fait à ordre sous le plus cour, 
délai à des prix modérés. 

AGENT pour la célèbre montre Waltl
B. "VESIITA,

Porte volHlnc du VARJHETY 1ÏAI !..
1er dec,

M. E. G. LAVERDURE, d’Ottawa, est 
décidé h vendre par encan public au CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

lu Village (11- la Pointe à (. VTIXEVl
LE 15 JUIN, 1884,

sa magnifique propriété située dons le town
ship de Templeton.

Cette propriété contient 200 acres en su
perficie et comprenant la moitié nord du 
lot No. 24 dans le Gème rang, et la moitié 
sud du lot No. 24 dans le 7èm rang du dit 
township de Templeton.

Il v a UNE BONNE MAISON de 21 pieds 
REMISES et

PORT ARTHUR, BAIEOUTONNERRE BAS,
CHAUSSETTES,

suivant les plans et devis que l’on peut 
voir en rn faisant la demande à M. John 
Niblock, surintendant du chemin de fer 

adieu du Pacifique à Port Arthur, et au 
rtement des Travaux Publics Oi tawa, 

n peut obtenir des formules de sou- 
imprimées.

es entrepreneurs devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites 
strictement conformes aux formules impri
mées et signées par les soumissionnaires 
mêmes.

Chaoue soumission doit être accompagnée 
d’un chèque de banque accepté payable à
l’oi dre de l’honorable Ministre des Travaux | bürxaü :

àd!3SHE,,£tt2S55Ce|1 ties hideau et sussex,
trat lorsqu’il en sera requis, ou s’il ne rom- OTTAWA.

- '■ ™
sions n’anront pas été acceptées I 1er,mm 188

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre,
F. H. ENNIS,

Secrétaire.

LiNGIS DE CORPS, kt,Poudres de Condition d'Alexande défi12 25 277, BUE WELLIatiT N,
C. Gagné et CiemissionL'établissement de Taiiieur 

Broadway, 133 rue Sparks.
HOVI.I N POUR les ROGNON»

sur 30,"uNE GRANGE,
ECURIES en bon ordre—

bon état de eu
y a sur cette propriété une grande 

ntitù de lioia de première qualité. Il y

kt adî aRSDES 
Environ 25 ou 30 5 mars. 1883 laMEDECINES CELERBK*enta sont en

5
aussi une

A. PHILIPPE E. PANET, L. B.M. P. C. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de I-'rance. 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d'un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor
timent complet de tweeds cana
diens.

Ijes meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontattaehés à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix n.odérés.

P. C. AUCLAIR. propriétaire. 
138 rue Sparks, Ottawa.

POUR LKS

Solliciteur, Procureur, Notaire, etc<31* evraiw

•k.dagnifique ûliüe de Phosphate Adk*t a Ottawa:—C. SlTtATTON, 
Coins des rues üalhousie et Saint-Patrick soumien operation, et au-delà de deux cents ton

nes un phosphate en ont été extraites dans 
le cours de l’automne et de l’hiver dernier. 
Il y a en outre plusieurs antres mines de 
phosphate qui ne sont pas encore ouvertes, 
mais qui sont de première qualité, d’après 
le rapport des experts qni ont visité le ter
rain.—Il y a aussi nne mine de fer dont 
l’étendue n’est pas connue, mais dont on 
dit la qualité excellente ; cette mine est 
située à une distance très convenable pour 
être exploitée. Cette propriété est à
PROXIMITE delà VILLE D’OTTAWA

a VIS.—Les médecines ci-dessus, célè 
/V. bres dans tout le Canada pour leui 
efficacité, ne se trouvent que chez M. (, 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre tes contrefaçons.

nement.
—Et c’est M.

la

SPrvUClNET. ALEXANDER. elle.
Une des meilleures prepa* 
rations . offertes jusqu/ici 
au public, pour le soulag- • 
ment immédiat et la gu<- 
rison de la Toux, du Rhnmt. 
de la Bronchite, de VE;-, 
rouement, de la Croupi et 
de toutes les maladies de ia 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25 et 
60c la bouteille. ^ m

0 Nov. 1882 ta Grabrielle sec< 
—Un de ses tMinistère des Travaux Publics, 

Ottawa, 22 Mai 1884.PAUL T. C. DUMAIS, ce monsieur a 
gué, il doit ôtri 
quis de Coulai 

• très-riche.
—N’est-il pas 

fc —Oui. il ara
nière de sa redii 
rouge de la lé:

X. Talbot,Arpfnteur de la Puissance et de lu 
Province de Québec.

Et seia vendue à des conditions très faciles, 
qui seront données le jour de la vente.

11 sera loisible à T acquéreur ü'acheter 
avec ou sans les droits de mine.

to£TI,a vente aura lieu entre dix heures 
et midi, chez M. DEAULT, hôtellier, Pointe 
Gatineau.

Stir 36 REE ELGIN.
GEO. W. HIBBARD, 

des Pa
archer baker, 

Surmtendant-généra l

AVOCAT,Assistant-Agent-Génêral ssagerExplorations et arpentages faits à la de 
mande des propriétaires de limites, d- 
fermes et de terrains miniers, ainsi qut 
plans et journal d'arpentage (Field Books), 

Bureau : 23 rue de l’Eglise, Ottawa.

Suit les cours du district d'Ottawa.
115 rue NicholasBureaux : Ottawa, 

Hull, 52 rue Albert.
10 mars

B. E.McGALK, ChimiFtir, j 
Montréti

W. C. VANHORN K,
Administrateur-général.21 mal 8 f. s8
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Y LE CANADA, 4 Juin 1884

Ainsi, Gabrielle, c’est ce mon
sieur qui vous a effrayée ?

—Oui.
—Pourquoi ?
—Parce que je l'ai reconnu.
—Cela explique votre surprise 

et non votre frayeur.
—Avez- vous remarqué ar ec 

quelle attention il me regar
dait ?

—Oui, ses yeux s’étaient fixés 
sur vous avec une sorte de cu
riosité.

—Il n’y avait que de la cu
riosité dans ce regard, nVst-ce 
pas ?

—Je n’y ai pas vu autre cho-

LA FROTECTIOX SANS EGALEPEUILLBTOIT Perte et Gain
CHAPITRE I.

" Il y a un an je .onffrais d’une 
fièvre bilieuse.”

11 Mon médecin déclara

Le grc s lot: 5QO,ooo marcs, $125,ooo ou £25,000>s ïiitérêts ISAÏE DAZE; Les différents tirages de la grande loterie de Hambourg, garantie par le gouver
nement vont se faire Le grain nombre et l'importance des lots gagnants ajoutés à 
la garantie absolue du prompt uaiomeul des prix ont fait que cette loterie de 
Hambourg a été honorée partout de la confiance la plus grande. De la classe Imr 
à la 7me audessous de 1)6,000 :>uineros 46,000. prés de la moitié, sortiront d’ici 
à o mois En conséquence, dans le tirage de la *2me classe, qui aura lieu les 9 et 10 
Juillet 1884,1e sort décidera <l i p -lage 4000 lots formant un chiffre total d« 
246,000 marcs, comprenant le lot .h- 60..>00 marcs. Le prix dans cette classe 
est comme suit : Un billet enti r d'achat direct 18 mares— $4.50 C0.1S li.stg. 
un demi billet d’achat direct, V marcs $2.25—t’O.DOsh. stg.
Le tirage de la 3me classe au-a lieu tes 30 et 31 Juillet 1884. Prix 

principal 70,000 M. Prix du billet, 18 Biarcs....Si.50—£0.18sh. stg. 
Le tirage de la 4me classe aura lieu les *20 et 21 Août 1884. Prix

principal 80,000 M Prix du billet, 24 marcs.....SG.ÜO—.£l.4sh sIg.
Le tirage de la 5me ( lasse aura lieu le 10 et 11 Septembre 1884. Prix

principal 90,000 M. Prix du billet 24 marcs......Sti.OO—JCIAsli. sIg.
Le tirage de la Orne classe aura lieu le ier Octobre 1884 Prix prin

cipal 100,000 M. Prix du billet 24 marcs.......... $0.00—£1.4sli. sIg.
Le tirage de la 7me classe durera depuis le 22 Octobre 1884, jusqu'au 

12 Novembre 1884 Les principaux lots à Atre gagné -sont •
30o,0<M», 200,000, lOO.OOo. 70,000 marcs vie., i ,!... > , 
heureux le plus gros lot peut s’élever à 5d0,O00 marcs ou ^lti.i.uOO 
billets numérotés et le prospectus ofllciel seront envoyés pronipieu:- m h éadresse 
donnée par les acheteurs, et immédiatement après le tir; ge, chaque i Ivtenr d'un 
billet reçoit la liste ofhcielld du tirage. Le paiement des billets peut se fijpj par 
mandat sur la poste payables à Hambourg o i 1. 'miras (Anglvtenx-), ou uar billets 
de banques, chèques, billets il vue sur toutes les places de commerce d’Europe que a 
l’on peut toujours se procurer chez un banquier ou marchavd génér il le paiement 
des numéros gagnants se fera par notre entremise, sous silmi.-.*, par la ; iste :m pur 
autres voies suivant le désir. S’il vous pluit d’adresser -n imite o*>*.i »ne<’ votre 
commande, aussitôt (pie possible au bureau général de loterie soussigné.

FAUTE ET BRIME que j’étais guéri, 
s j’eus une rechute avec des douleur? 
ibles dans le dos et les côtés, et je devinr 

si mal que 
Je ne pouvais pas 
J’amaigris 1
De 228 livres je tombai à 120. Je prenais 

des remèdes pour le foie, mais sans succès. 
Je ne croyais pas avoir plus de trois mois è 
vivre. Je commençai à prendre des Amen
de houblon. Immédiatement mon appétit 
re-iut, les douleurs me quittèrent, et aprèt 
avoir bu quelques bouteilles, j’étais non seu 
lement aussi sain qu’un souverain, ma 
pesais plus qu’auparavant. Je dois la vi< 
Amers d-: houblon.”

Dublin, 6 juin 1881. R. Fitzpatrick 
Comment devenir malade.—Lxposez-vom 

au troid la nuit et le jours ; mangez beau 
coup sans prendre d'exercice; travaille: 
trop sans prendre de repos; sovez conti
nuellement sous les soins du médecin- 

nez tous ces vils remèdes i\ bas pria 
no’.-cés partout, et alors vous aurez bestir 

de savoir *• comment devenir en bonti» 
santé?” ce ù qvoi on peut répondre ei 
quatre mots : Prenez les Amers de houblon

iriesde toute qualité - | Manufacturier
—(BT)—

MARCHAND de CHAIS.1RES
EN GROS ET EN DÉTAIL,

4-t garanti tel qu’on le 
vei.te est nulle.
Ifiira ntic.w. 
le montres. 10e.

remuer !
TROISIEME PARTIE

(Suite)
' NOREZ, COIN DES RUES

—C’est vrai.
—Si je le voyais de loin seu

lement, me disiez-vous. Eh 
bien, vous n’avez pas fait que 
de le voir, vons l’ave/tenu dans 
vos bras et vous l’avez embras-

IIK RIDEAU,
ndon Chop House,

près du pont,

Dalh.o-u.9io et de l'Eglise 
OTTAWA.

Désire faire s-voir à ses nom b 
tiques et au public d’Otta 
virons en géuôrai qu’il a a 
en opération toutes les macbii 
établissement autrefois en opération 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

reuses pra
de ses en- 

cbeté et mis 
nés du vastetiLA€E! se.

—Alors, c’est bien, vous me 
donnez la certitude complète 
qu'il ne m'a pas reconnue. Me
lanie, ce monsieur qui était avec 
le marquis se nomme Octave 
Longuet ; c’est le père d mon 
enfant.

Mélanie fit un brusque mou
vement.

—Est-ce possible ! s'écria-t-

sé!
—J’étais bien heureuse, Méla- 

lanie.
—Tout en vous apercevant, il 

vous a reconnue.
—Oui, le cher trésor, il m’a 

reconnue.
—Avez-vous entendu son cri 

de joie ?
—Oui.
—Et comme tout de suite, il 

est accouru vers vous ?
—Je n’ai eu que le temps de 

lui ouvrir mes bras. Vous avez 
causé avec M. le marquis, Méla
nie, que vous a-t-il dit ?

—Oh ! des choses tout à fait 
gracieuses et aimables. D’abord, 
il a paru étonné de vous ren
contrer à Coulange ; mais je me 
suis empressée do lui donner 
l’explication qu’il désirait, en 
lui disant que nous sommes 
venues passer quelque temps à 
Miéran.

—A-t-il été satisfait ?
—Certainement.
—11 ne m’empêchera point de 

le voir ?
—Quelle idée !
—Mon Dieu ! je ne sais pas ce 

qu’il peut penser...M. le mar
quis est un bien grand seigneur, 
et je suis, moi, qu’u le pauvre 
femme.

—Eh bien, ma chère Gabriel- 
le, vous allez savoir ce que pen
se M. ie marquis. Nonseule- 
ment il ne vous défend point de 
voir et d’embrasser son fils; mais, 
lorsque nous viendrons à Ccn- 
lange, nous sommes invitées à 
entrer au château.

—Vraiment, Mélanie?
--Je vous lait part de l’invi

tation de monsieur le mar
quis.

—Ah ! il est bon, lui aussi !
—Si vous lui aviez laissé le 

temps de vous parler, ma chère 
Gabrielle, il avait certainement 
l’intention de vous faire lui-mê
me son invitation et de vous 
adresser quelques paroles affec
tueuses.

Gabrielle baissa la tête et resta 
silencieuse.

—Voulez-vous que je vous 
-r parle franchi ment ? reprit Mé

lanie an bout d’un instant.

FABRICATION DES CHAUSSURES l« lo plus
marchands de glace de 
nclu les arrangements 
son 1884 :
>tembre, 10 lbs. de

la saison......
saison.........

jour par mois.

M I. Dazé désire attirer l’attention du 
public sur ce qui suit :

Le personnel de l’établissement est san 
contredi le plus complet de ce genre 
Ottawa et est composé d’ouvriers de 
mière classe.

...$5.00fa ... 7.50
1.50
2.25do TOUTE COMMANDE

; sera exécutée et expé- 
le plus court délai.

Une SPECIALITE dansjes’.Commandes
Les meilleurs matériaux sont employés, 

satisfaction garantie. Prix très modérés, 
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

86^Les marchands de la acampagne fe
raient bien d’aller visiter cette MANUFAC
TURE avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

Iav
Qui lui sera confiée 
diée avec- soin sous "

on accompagné 
pris en considô-ne sera j

^EKTTiar <** Oie-,elle. Pour les meilleures ferronneries à bon mar
ché, allez cnez

mcdoxjgall & cuzneb

Le plus ancien magasin de ce genre à 
Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

J. CHRISTINA Oie. . 
D. N. CHARLEBOIS. 
M. LAPOINTE & Cie.

> HAMBURG, Allemagne, Europe.
En vous adressant ,'i nous vous avez l’avant ige de nouvoir obtonir des billots 

directement sans l’entremise d’un tiers, et en con-équenc eh qu - participant non 
seulement reçoit la liste oilicielle des gagnants duns i. u- • urt délai j.os-ible 
après le tirage, mais obtient aussi les billets originaux. < prix li.vs dans le 
prospectus officiel sans charges extra.

—Maintenant. Mélanie, vous 
connaissez la cause de mon atti
tude singulière.

—Gabrielle, vous vous êtes 
peut-être trompée...........

—Non, je ne me suis pas 
trompée.

—Il y a parfois des ressem
blances .......

—Je l’ai parfaitement recon
nu ; je n’ai jamais oublié ses 
traits, et il n’a pas changé 
me moi, lui ! C’est bien Octave 
Longuet qui était tout à l’heure 
avec le marquis de Coulange.

Mélanie était stupéfiée.
—-Où ! c’est étrange ! pensa-t-

884. 3m

“ Queeü ” •¥
14, Rue ELGIN f

111
GROSSE TARRIERE,

Rue Sum, et coin de la rue Duke,
■mk» Atot

des forLB FER Sus énergiques, pui.-
BRAVAIS^iiss'l1:,.

sauté en très Deuüo ten

lnvux les

s peu ue temps.

i première classe n’est 
es de marche de tou 
Toujours ù. point, 
le la saison. Repas iX 
ille à manger des names 

On fait une spécia- 
huîtres et des diners

8E DEFIER :.6 G FFàÇfp* 
et du* In .’’fi me.

hui-»' OI Vl lUl.ltKS, OTTAWA,
Et à MATTAWA, P.Q. IG mai 84

LE SEll VIHMCDOUGALL 4 CUZNER CHAS DESJARH1S Le FER MïA'iïïïïïïS 
BR A VAIS p«tïo"uà°“'111 BOOM“-

31 Octobre 1883. la
à J'eraelf 

Av PO!» Oe MOTIXTB
dont l’emploi

dorme les memes résultats 
que celui de

coin-
No. 7 RUE ELGIN,sont pas surchargés.

J. H. SPENCER,
Propriétaire.

TANS, TANS etc.

MAISON DE TAPIS
-

Le FER S^Rn"ÎB,nSOTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la V 1 E et contre le FEU,

Cité et District d’Ottawa.

EAIJX ! raillEi.FOMOmE X

le Vin ù l’Extrait 
\ de Foie de Fi o rue

pna.
elle. Le FER StiMEÏ5S,58SS 

BR A VAIS MS? S>" KMrevleutxloncà lbccnlimes

D'OTTAWA.
./ ^--M-xvVnrt grand ass

T! "rm'^rs, et l -a p _ 
fait de

L’amitié qui existait entre le 
marquis de Coulange et le sé
ducteur de Gabrielle venait en
core compliquer à ses yeux la si
tuation déjà h intéressante et si 
grave.

—Quand mo i regard a rencon
tré le sien, reprit Gabrielle, j’ai 
cru un ins'ant que lui-même al
lait me reconnaître ; c’est alors 
que la crainte m’a saisie et que 
je me suis arrêtée. Si ma figu
re n’est plus reconnaissable, il 
n’en est pas de même de ma 
voix, dont le timbre n’a pas 
changé. En gardant le silence, 
j’ai pu paraître bizarre ou stupi
de, mais j’ai évité le désagré 
ment d’être reconnue.

—A votre place, Gabrielle, je. 
me serais fait reconnaître.

—S’il m’eût reconnue, serais- 
je plus avancée, dites ? Non, je 
n’ai rien à lui demander et il 
ne peut rien faire pour moi. Il 
ne saurait changer ma vie, il 
lui est impossible de me rendre 
les illusions et le bonheur de 
ma jeunesse ; il ne peut me ren
dre mon enfant ! Il me croit 
morte, sans doute ; à quoi bon 
le détromper ? Il est riche, heu
reux, merié peut-être....Mélanie, 
ai-je le droit de troubler son re
pos, son bonheur ? Non, n’est-ce 
pas ? Car cela ressemblerait à 
de la vengeance. A côté de l’a
mour maternel que je tiens en 
réserve pour mon enfant, il n’y 
a dans mon cœur que de la dou
leur et des regrets ; la haine 
n’y entrera jamais !

—Permettez, Gabrielle, ce 
monsieur vous doit pourtant 
quelque chose.

—Quoi ?
—Réparation du mal qu’il 

vous a fait.
Gabrielle hocha tristement la

ort.iment, leg meil- 
>lus bas prix enPRINTEMPS.

par Jour.Chapeaux est deg plug COMPAGNIES REPRÉSENTÉES I

vrelarts, Rideaux, Le FER ne noircit jamais 
les dents.

Lo Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phoenix,

Capital et Actif Réunis
au delà de

«a. S-lo,ooo,ooo ■»

. -dRU FUS (MTS BRAVAISCoriilcIieR, Pôles» Garniture* 
et Meuble* «le louie sorte, dosnt des manufactures, QmIB LA SIGNATURE CHEVRIER i ’7)Un prospectus détaillé accompagnedoà la chaque flacon*4

houe, -V C“,MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Rue SPAIIKN.

Dépit dans tontes les bonnes Pharmacies. l)v|Ml 3 Québec Xî Ktl. 3V£ti- N1
Huila» h'"*-t'.liloi’.-M$, 114. rus SitaVlftâ»

Parapluies, 
In par les Sali
es, etc. *

EXPOSITION d* PARIS 1U78
nous CONCOURS

CHEMIN DE FER
BSHOOLBRED et Oie. fiuérison

de 1*
Par la POUDRE du

ASTHMEuni; Ottawa, 17 Déc. 1883. la ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.
Dr CléryAU CLERGE

OTTAWA PLATING WORKS
e Ridee.u-
iISUN, L.U.S.
rasTE

Dépositaires à GadJbec:DrEü. MORIN &G,e-
M. C. 0. Dacicr a ers médecines cl 

depot à sa pharmacie, 517 rue Sussex.
t aACTIONS de Banques et de Compagnies 

incorporées, achetées et vendues pour ar- 
ît et sur marge. mm rv^rgen

Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES, NOUVELLE MANUFACTUREe des dentiste de Phila- 

îe royal des dentistes, EMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es et Eglises a des conditions très 
avantageuses. Taux d’intérêt réduits:

LA
CALICES,

PA TENES,
CIBOIRES,

CRUCIFIX,
OSTENSOIRS,

BURETTES,
ENCENSOIRS

CHANDELIERS,
Bt autres ornements d’autels.
Calices et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

VOIE la plus COURTE g I JOUTER! EJio SPARK15, 
de l’iiûtel Russell.)
irieuce. ENTRE

ARGENT placé sur garanties de première 
classe.

LES capitalistes trouveront leur avan
tage à correspondre avjc

1 a Bloc de VHotel Russell, rue Sparks, 
Ottawa.OTTAWA ET MONTREALiD’HABITS El tous les points à l’est. M. G. H. DOUCET n transporté 

lier d’orfôverie du magasin de bijo 
rte au bloc Russell, rue S

son ato- 
uterio de 

1 «parles, e
era sous le plus court délai toutf 

cou.mande telle que bagues. Boucles d’O 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et îi très bas prix. Une visite est sollicitée.

I M. Chas Desiardins, M. Lapoi 
il oxôcutMFS ET O’ÉTË CHANGEMENT D’HEURE

Itlock «le l’Uôtel Russell, rue 
Sparks, Ottawa. a CONVOIS a PASSAG ERS i 

* Tous Los JoursTESsCHâfKAUT Marques de Commerce et Droits d’Auteur 
enregistrés.

1er déc.
—Dites.
—Eh bien je ne comprends pas 

pourquoi vous êtes partie si brus
quement ?

—Oui, vous ne pouvez pas 
comprendre.

—M. le marquis a peut-être 
trouvé cela un peu singulier.

—Ne suis-je pas une femme 
bizarre ? répliqua Gabrielle, en 
ébauchant un sourire.

—Après avoir embrassé l’en
fant, vous vous avanciez vers le 
marquis pour lui dire quelque 
chot e.

—Oui, je voulais le remercier 
de n’avoir pas rappelé son fils 
lorsqu’il s’est élancé vers nui.

—Et, au lieu de prononcer ces 
paroles, que le marquis semblait 
attendre, vous vous êtes arrêtée 
brusquement et vous avez subi
tement changé d’idée.

—C’est vrai.
—J’ai cru voir sur votre visa

ge, l’expression d’un vif mécon
tentement.

Non. Mélanie, ce n’était que 
la surprise, quelque chose de 
semblable à de la stupéfaction 
ou même à de la peur.

Mélanie la regarda avec éton
nement.

—Et c’est M. le marquis ? fit-

G. H. DOUCET,durables et comprend 
i nouveautés. J. F. GARROW,

170, HUE bP LRKH
Ottawa, 29 janvier 1883.

PropriétaireCHARS PULLMAN. 2 fév 81Sirop des Infants du Dr Coderre9st môme trop cônsidé- fcg 
Ions le diminuer en

Raccordement à la gare Bonaventuro, do Mont
réal. avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin do ftr 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritime0, et aux vi les do 
Nouvelle Angleterre, Troy, . 'bany, et New- 
York.

A partir du lundi^lO, Nov. 1883. les tralns’cir- 
caleront comme suit •
Partant 

8.00

I. B, TâCKâBERRYla.
Ce sirop est prépa 
rée avec l’approba
tion des professeurt 
del’E oledeMéde 
cine h de Cbirui» 
gie de Montréal,

BOX MARCHE. I J. B. AKIAL,i ENCAATEIIR, COURTIER
lORTIMENT DE

PEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER 
et VITRIER

Il 1 S E 8 MARCHANDlté
Arïi3 Montréal.d’Ottawa. 

4.50 p.m.
E3j •<* de l’üniveraiu 
Sjjpdu "Collège Victo» Si, est le plus considé- 

l en cette ville.
es plus Populaires»
iSQÜ’INFINIE DE

*■ 1 A

CommissionLe eirop des en 
fants est supérieui 
à toutes les prépa- 
rations calm&nto 
offertes aux mèrei 

de famille pour conserver la santé de lean 
enfants ; il peut être donné avec 'a plut 
grande confiance aux enfants dans les cai 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterio 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez Je Siro 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etait 
Unis

Fr’t de Montréal.
8.45 a.ra.
4.30 p.m.

Tous les convois à passagers se rendent dir 
tement à Montréal, sans changement do chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures do 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir, Le train partant d’Ot
tawa à 4.50 p.m. sc raccorde à la Station 
Bonavcuture à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant à 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlington 12.1C 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White Rivei 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 a.m., 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m. 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.

Ce train se raccorde à Nashua 
trains pour Worcester, Providence et 
les points sbr le N. Y. A N. E. R. Ifs.

train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York vlâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell ù 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York a 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du

Arr. A Olfnu 
12.20 p.m.*Marchand de

Ag,t comme arbitre et commissaire-priseur.PEINTURE
ET DE VITRES, Bureaux : RUE SPARKS

(Enfice dcJ’Hot I ltiissell.)
Ol TA WA.

1RS, 526 RUE SUSSEX
OTTAWA

ANTS,
BAS,

CHAUSSE'I TES, 
5 CORPS, rtc.

tête. p dü Dr Godbrrk er Pilotes de Noix Longues Composées—Sauriez-vous me dire com
ment il pourrait réparer le mal 
qu'il m’a fait ? demanda Gabriel-

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d'af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

ÏFELLIMüT ni,

ié et Cie
1m> KcQALV 

'-j RecouvertePRIX, 25 Ct». LA BOUTEILLE.
Seul proprietaire,

B. E. McGALfî, Chimiste.
Mont? 

1a

murumm
le.! —Je ne sais pas trop ; mais il
me semble............

.—Mélanie, il y a des malheurs 
absolument irréparables; le mien 
est de ceux-là. Je vous répète 
mes paroles de tout à l’heure ; 
je n ai rien à demander à M. 
Longuet, et il ne pent rien faire 
pour moi. Je sn:s plus coupa
ble que lui, mon amie ; je devais 
me défier de ma faiblesse et 
avoir la force de fuir le dan 
ger.

—Ainsi, vous l’excusez, Ga
brielle ? Voilà bien l’adorable 
générosité de votre cœur.

(A suivre.)

X4'U Pov-r ’.a guéri- 
X* g son certaine de 

toutes les afïet» 
n I lions bilieuses.
1 I torpeur du toit , 

maux de téu> 
io di çes tiona 
étourdissements 
et de toutes le# 

le mauvais fonctionne-

y1883 avec lesla
Les propriétaires tri uveroni 

un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

K. t-AVET, L. R. NOUVEAU MAGASIN
Le

urcur, Molaire, clr

1I0EAU ET SUSSEX,
^M£CI3Æ-PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES

ET DE DECORAIT.JN
No. 208, Rue DALHOÜSIE, Ottawa

17 mai s 1883
malaises causés 
ment de l’egtoma 

Ces pilules s
comme étant un des plus il 
efficaces remèdes contre l.v

ET RAILS NEUFS EN ACIER haut mentionnée".
Les passagers pour le Sud et J’est changent de l'as de mercure m aucun 

chars à la gare Bonaventure à Montréal où leur lions. Tout en n missan
bagage est transféré sans frais extra et sans que pouvant être adminiet' Ians

» 3Sl5M!iS«MSfl5”t 11
Les billets et tout autre renseignement pec- rendre préjudiciables i a sai 

vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc ou des personnes figé 3. L 
rue Sparks, etau dépôt des billets, rue Elgin. Noix Longues Compos :eh. i>b

Le départ et 1 arrivée des train? son. préparées avec soin, avec 
régies d après 1 heure du 76ème méridien centrô, tiré de la noix longue et con 
laquelle est en avance de trois minutes avec Hvec d'autres principes végétaux, de 
1 heure d Ottawa. nière à les placer au premier rang nann

toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré
sent offertes au public.

B. E. Mc GALE, durais

ses causes par 
de l’estomac, 
pilules sont lortement recommandée? 

e étant mi Jea plus tù-a et des plue 
1 maladies plus

Alix Inventeurs

J. üoursolle & Cie,,
TAWA.
4 rue Sussex. CHEMIN DE PREMIERE CLASSETENU PAR maladies 

ne contlen 
do ses prépara- 

t purgatif,
n'importe 
ueune de 

pourraient ts 
ntô des enfante 
es Pilules ci 
: McGalb, son’ 

un extrait cor>

SUe.la

GEO. PHIL BERTSPrvUCINE elle.
Solliciteurs de Brevets <f Inventus 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

Acnci-s et Correspondants anx Eta to- 
IJiiis, on Angleterre et eu France.

^PropriétaireGabrielle secoua la tête.
—Un de ses amis, sans doute; 

ce monsieur a l’air très-distin
gué, il doit être comme le mar
quis de Coulange, un homme 

i très-riche.
—N'est-il pas décoré ?
—Oui, il avait à la bouton

nière de sa redingotte la "rosette 
rouge de la légion d'honnenr.

des meilleures prep*.» 
jns offertes jusqv/iri 
jublic, pour le soulag- • 
t immédiat et la gut» 
a de la Toux, du Rhumt, 
a Bronchite, de VBr
iment, de la Croupi et 
outes les maladies de ia 
ge et des Po 
vendre pari 

la bouteille.
i.McGALK, Chimisttf, j 

Montréfci

M. GEO. PHILBERT, se charge de toute 
commande que l'on vendra bien lui donner. 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la cam
pagne sont priés d’aller lui rendre une 
visite avant d'acheter aill

CHSO. PHILBERT, , 
208, BUE DALHOU8IE.

Il fév 1884

J. COUKSOLLE & Cie,,
Chambre Victoria, 

Yte-à-vls e bureau des Brevets,
^OTTAWA, Uht.

—Faites l'ens.ai ne i» VALE
RIA. C’est 1» meilleure pom
made contre la chute des 
cheveux et la Calvitie. JEn 
vente chez C. O. DACIEft, 
Pharmacien, rue Susse

t°à 25 et D. C. LINSLEY
Gérant

B. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 19 Nov. 1883.
&
ta

B. P^-—Boite 68.
24 Fév 1883 1883
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REGLEMENT DES TERRES
La cou pagnie oflre des terres dans la limite d’un mille (Railway Belt) de chaque 

côté du chemin dOfiet, le long de la ligne principale, dans le sud du Manitoba, à

$2-50 PA.lt ACRE
et plu®, avec les conditions «pii demandent la culture de ces terres.

Une diminution de #1.25 a #!1.50 par acre sera faite aux acheteurs qui 
voudront cultiver: selon le prix payé j our les terres, elle sera accordée à de certaines 
co .litions, i u Com|.<ignie offre aus'i des t-rres sans conditions d'etablissement au 

o culture.
LES SECTIONS RESERVEES

le long de la ligne principale, c’est-à-dire les sections impaires et numérotées, dans 
l’espace d’un mille de chemin de 1er, sont maintenant offertes à des cond lions avan
tageuses, aux personnes qui sont prèles â t ulreprendre immédialem-'nt leur culture.

CONDITIONS DE PAIEMENT s
Les acheteurs pour, ont payer un sixième comptan et la balance en cinq paie

ments annuels avec i térèt à six piur cent par année payable d’avance.
Les personnes qui achèteront dest rres sans la condition de les cultiver recevront 

un acte translatif de propriété, au temps de l’achat, si le paiement est fait en “ntier.
Des paiements peuvent être faits en débentures garanties par les terres concédées, 

qU. seront acceptées à dix pour cent de prime sur leur valet r au pair, avec l'intérêt 
Ces bons peuvent être obtenus sur demande, à la Banque de Montréal, Mont 

réal, ou à aucune de ses agences
Pour les prix et pour les conditions «le la vente on pot 

lions au sujet de la vente des terres, en s’adressant à JOHN 
des terres, à Winnipeg.

Par ordre du Bureau,

accru.

urra obtenir des informa- 
MeTAVISH, commissaire

CHARLES DK INK WATER,
Secretaire.Montréal, 19 février 188-1.—0m-5fs
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ALLEN’S LUNG BALSAM.
IE REMÈDE POUR QUÉRIR LA

jcnsomption, la Toux, les flhumes,
1/ASTHME, LE CROUP,

Ht toute Affection de la Gortre, des Poumons 
et uvd Organes Pulmonaires.

P Ail SON USAGE SUIVI,
LA CONSOMPTION A ÊTÊ GUÉRIE, 

Lorsque d'nutres r< môles et Médecins n’a- 
va.ent pu effectuer la guérison. 

Recommandé par les Médecins, Minist
Gnrdtv-.'fal'ides ; en un mot, par tous ceux 
qui en on s tait un essai raisonnable. Il 
ht tduyts in/ liKibltimnt. 

t omme Expectorant il n’a pan d’égal 
L’enfant le pins délicat peut le prendre sans 

«langer. Il ne contient pas d'OPIUM sous au-
cuv forme.

La manière do s’en servir accompagne 
cba'i".« boutcill-.

l it" Eu vente chez tous les Pharmaciens.

Payable d’avance, pi

EdL Ilebdomanaire,

\k JULIEN,--7&Éi
i'

Pompes FunèbresEntrepreneur de p»

263 Rua D ALHOTISIE, Ottawa,
Ci-devant, occupé par M. Jos. Senical.

bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa 
a ouvet t un magasin de. pompes funèbres. Toute commande qu'on 
sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 

ime le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la 
moments et décorations de chambres funéraires fournis sur 

ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

M. ALPHONSE JULIEN, 
_.j environs qu’il 

voudra bien lui confier sert 
peut s’adresser la nuit corn 
disposition du public. O 
demande.

et de ses

3 mai—1 an

PIANOS,Harmoniums,
WILLIAMS DE TORONTO.UXBRIDGE ET THOMAS.

A VEOTHB,
CONDITIO -N"« TRES FACILES.

R. W. MARTIN & SON I
M HI E RIDEAU, OTTAWA.

DECOUVERTE SCIENTIFIQUE

Savons médicinaux du Dr V. Perrault
23X2 SAIITT-XTXJSTAOHB

Apres avoir pendant plus de trente ans étudié spécialement la DERMATOLOGIE, 
•il après avoir môme, clans ce but, passé quelques années dans les hôpitaux de Paris, 
le Dr V. PERRAULT vient derecuillir le fruit de ses travaux en faisant la découverte 
«le propriétés méiltcinales propres à guérir toutes les a flection;, de la peau.

Jusiju’à ces derniers temps, le Dr P rrault s’ôtait refusé au projet de mettre sur le 
marché les savons qu’il préparait d’après les don ées de sa découverte; mais sur les sol 
licitations d’un grand nombre de ses confrères et ami>, et désireux «le venir en aide à la 
pauvre humanité souffrante, il croit devoir aujourd’hui tes mettre à la disposition du

L,indépendance de fortune «lu Dr V. Perrault le met à l'abri de tous les préjugés 
que le charlatanisme a pu soulever jusqu’à ce jour dans l’espr t du public, surtout en 
ces matières médicinales. Il suffit de savoir, comme l’a si bien dit le Dr I). Marsil, 
dans une lettre qu'il adressait au Dr 0. Perrault, le 6 juillet 1883, que celui-ci ait été 
inspiré «les travaux «les spécialistes les plus autorisés, tel que Hebfa, Koposy, Cazenave, 
etc., pour cesser «Je croire que le Dr Perrault veuille exploiter le public. Les charlatans 
prétendent d’onlinaire, par un seul onguent, un seul sirop, etc., guérir toutes les ma
ladies possibles et impossibles, il y a là un contre bon sens évident.

Il n’en est pas de même pour les Savons médicinaux du Dr V. Per
rault. Dans chacune «les espèces de savons qu’il prépare, et qui sont au nombre 
de 18, il fait entrer des médicaments adaptés à la maladie qu’il s’agit de guérir. On 
comprend facilement, en effet, que le rifle, les datrhes, le rhumatisme, la teigne, les 
hémorrhoides, etc., que toutes ces maladies, diflérant entre elles, ne sauraient être 
guéries par le môme remède. Il faut donc pour chacune de ces maladies des propriétés 
mi-décinales différentes. Qu’on en fasse usage, que les m- decins essaient ces savons, 
et tons ne pourront manquer d’en proclamer l’excellence, comme les savants auxquels 
ils ont été soumis.

public.

NUMEROS ET USAGES DES SAVONS MEDICINAUX

Savon No 10-Pour la grosse gorge
(goitre )....................25c

No 11-Désinfectant..........25c
No 12-Pour le rifle......... 25c
No 13-Pour les crevasses.25c 
No 14-Pour embellir la peau, 

25 cts
No 15-Pour la gale et toutes 

blessures des animaux,25c 
No lü-Gontre les moustiques 

et mouches noires,25c
No 17-Pour la gale......... 25c
No 18-Pour les hémorrhoi-

Savon No l-Pour démangeaisons, 
25c ts

“ No 2-Détersif, plaies de tou 
tes sortes 

“ No 3-Pour les lentes, mor
pions, etc

“ No 4 -Pour ulcères syphili- 
ques

No 5-Po:ir dartres...........25c
u No C-Pour la teigne.......25c
u No 7-Pour les maladies de

la bai be.................. 25c
u No 8-Pour les taches de rous

seur et masque.......2 c
“ No 0-Pour le rhumatisme25c

25r

25c

25c

des .5Uc

Stt*-EN VEN VE CHEZ TOUS LES PHARMACIENS-®»
Dépôt général et fabrique à Sainl-Eustache ; J. A. PAQIJIXi, Propriétaire. 

31 mai

6e annêi

ABONNICUEILLETTES OU REPORTER
CHAPEAUX DE PAILLE 

Chapeaux de Paille 
Chateaux de Paille

Le lac Loamy est encore rempli 
(le billots.

Plusieurs marchands du Désert 
sont irrivés à Ottawa, hier soir.

Le 43e bataillon ira camper à 
llrockville, cette année.

On demande une servante. S'a
dresser au No. 241, rue Wilbrod.

Les produits agricoles sur le 
marché de la basse-ville se ven
daient chers, ce matin.

M. A. Ouimet, M. P., et M. E. Pa
rent, surintendant des canaux à 
Montréal, étaient à Ottawa, hier.

Les hôteliers de la rue York 
préparent un programme de jeux 
pour le “ Dominion Day.”

Plusieurs radeaux de bois carré 
sont arrives à la tè e du lac des 
Chênes, ces jours derniers.

Le baume d'Allen pour les pou
mons guérit sûrement les rhumes 
les plus enracinés. Voir annonce.

Le chemin de fer canadien du 
Pacifique a transporté ses bureaux 
à l’encoignure des rues Elgin et 
Sparks, dans les nouvelles bâtisses 
de M. Stewart.

M. Macdonald annonce dans 
notre journal deux ventes impor
tantes de lots de ville . une pour 
samedi, l'autre pour le lundi sui
vant. Voir annonces.

Il y a beaucoup de parfums qui, 
lorsqu’on les applique sur le mou
choir, ont une odeur très agréable 

le moment et s’évaporent ensui
te, ne laissant qu’une odeur désa
gréable. 11 n’est pas ainsi avec 
l’eau de Floride de Murray et Lan- 
man. Plus elle est en usage, plus 
son parfum devient délicat et riche.

L’excursion au clair de lune du 
corps de musique des gardes à pied 
du gouverneur générai aura lieu, 
mardi le 10 courant. Les bénéfices 
seront employés à payer les dépen
ses des musiciens à leur visite à 
Toronto.

Savons médicinaux—Le docteur V 
Perrault, pour se rendre au désir 
des nombreux clients qui lui en 

demande, a placé sur le 
marché ses savons médicinaux, dont 
l’efficacité est infaillible. Voir l’an
nonce dans les colonnes de notre 
journal. Le public ne pourra que 
se trouver enchanté des effets obte-

2,000 chapeaux en pail- 
le de la valeur de §1.00 
pour 25 cents chaque 
au nouveau magasin de 
10—25'centins et §1.00, 
au poste fameux occupé 
autrefois par M. Flani
gan. 137 rue Sparks,

Plus de 1,000 person
nes ont visité ce m 
sin, hier.

Venez et voyez vous- 
mêmes.

D, HARPER, «le Montreal, 
Proprietaire.

COUR DE POLICE
1 Présidence du juge O’Gara'j

Ottawa, 4 juin 18P4.
Olivier” Landreville, trouvé ivre-mort 

Sussex, à 8 heures du soir, est 
condamné à $1 d’amende et §1 ëe frais ou 
huit jours de prison.

John Cawthry, accusé d’ivresse, est 
acquitté après avoir passé huit jours en 
prison.

Eustache Denault, pour infraction aux 
lois municipales, cause remise à plus tard

Robert Blais, accusé de voies de fait 
sur la personne d'un no nmé Barry, sur 
la rue Wellington, est condamné à $20 
d’amende et $2 de frais ou trois semaines 
de prison aux travaux forcés.

John Guilbault, causant du désordre 
sur la voie publique, est condamné à $5 
d'amende et $2 de frais ou 15 jours de 
prison.

sur la rue

POMPES FUNEBRES

M. Joseph général; connu depuis 
plusieurs années comme entrepre
neur de pompes funèbres au No. 
360 rue Dalhousie,a transporté son 
magasin au coin de la rue Dalhoti- 
sie et york où il continuera comme 
par le passé à donner entière sa
tisfaction au public d’Ottawa et de 
ses environs.

M. Joseph Sénécal vient d’agran
dir son établissement en y ajoutant 
les parures et décorations pour 
chambres funéraires des plus nou- 
uelles.

Une spécialité dans les cercueils 
de tout genre, de tous les prix et 
dans tous les goûts. Un cercueil 
glacière pour conserver les corps 
en été. Quatre magnifiques cor
billards à la disposition du public, 
15 pour cent à meilleur marché 
qu’ailleurs. Une visite est sollicitée.

JOSEPH SÉNÉCAL,
Coin des rues Dalhousie et York.

sur

ort fait la

nus par ces savons.
Toutes les sociétés de secours 

mutuels et de bienfaisance ainsi 
les sociétés nationales cana- AViS SPECIAUXque

(tiennes et irlandaises catholiques 
prendront part à la réception de 
Mgr Smeudcrs, mardi prochain. 
Le corps de musique de Ste-Anne 
et celui de St-Patrick seront pré
sents. Nous donnerons le pro
gramme de la procession d( ~ 
quelques jours.

M. Victor Bélanger, doreur et 
argenteur de Québec, est arrivé à 
Ottawa ces jours derniers,et ouvri
ra ces jours-ci une atelier sur la rue 
Sussex. M. Bélanger est actuelle
ment fixé au N. 03, rue Murray. Il 
est prêt à exécuter toute commande 
que l’on voudra bien lui confier, en 
attendant son nouveau local.

4 juin
Win ton, Forsyth Co, N. C.— 

Messieurs,—Je désire vos offrir mes 
sincères remerciements pour vos 
Amers de houblon. J’ai souffert 
de la dyspepsie pendant cinq ails, 
avant de commencer à faire usage 
de vos Amers de houblon il y a six 
mois. Ma guérison a été étonnante. 
Je suis pasteur de la première église 
méthodiste de cette ville, et toute 
ma congrégation peut témoigner 
des [bons effets de vos Amers de 
houblon.

Servez vos intérêts—Montres et 
bijouteries de toutes sortes, dans 
les derniers goûts et de toute qua
lité. Chaque article est garanti 
tel qu’on le représente, sinon la 
vente est nulle. Réparations garan 
ties. Verres de montres 10 cents 
seulement. II. Nouez, No. 30 rue 
Rideau, porte voisine du •* London 
Chop House.”

mis

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix "25c. 
la bouteille. Eu vente chez C. O. 
Dacier et 11. F. MacCarty, Ottawa.

2s On demande 100 couturières
pour faire des habits. Les plus 
haut prix seront payés pour les 
habits militaires. S’adresser chez

P. C. Auclair, rue Sparks.
Les propriétés de la Diplithérine 

du Dr N. Lacerte sont iuapiéciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou
mons.

IMPORTATIONS—Un assortiment 
complet de souvenirs de Première 
communion, de livres, d’images, 
de chapelets, de médailles, 
cifix, de bénitiers, ainsi qu’une 
grande variété d’autres objets nou
veaux, viennent d’ôtre reçus chez 

I». C. Guillaume,
455 rue Sussex.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale. Prix 25c. la 
boite. En vente chez C. O. Dacier 
et H. F. MacCarty, Ottawa.

Votre tout dévoué,
Rév. H. Ferebee.

A l'assemblée générale de l’Union 
Saint-Joseph, hier soir, M. l’abbé 
Roulhier, vicaire-général et chape
lain de l’Union Saint-Joseph, a 
invité les membres de la société à 
prendre part à la grande réception 
à l’arrivée à Ottawa de Sa Gran
deur Mgr Smeulders, délégué 
apostolique, le 10 juin prochain. 
M. le grand vicaire a -aussi parlé 
fortement contre les sociétés secrè
tes, et a fait don de plusieurs volu
mes à ia bibliothèque. La recette 
d’hier soir a été abondante.

de cru-

ON DEMANDE
r A COUTURIERES pour la confection OU des habits, pantalons cl vestes, 
o’adr sser à MM. 1 DEL «t CHEVRIER, 
marchands-tailleurs, No. 408 rue Sussex.

4 juin, 1884, Is-

t ne Bonne Récolte
Nos lecteurs apprendront sans 

doute avec plaisir que la récolte de 
corn (blé-d’mde ou cors) est augmen
tée immensément en Canada. Nul 
doute que les protectionnistes attri
bueront cette augmentation à la 
politique nationale, mais le “ Put
nam’s Painless Corn Extractor” seul 
doit un axoir le crédit. Il en a 
recueilli par acrejplus qve n’importe 
quel autre agent du monde. Enlève
ment certain et sans douleur. N’ac 
ceptez aucun substitut: 25 centins 
seulement. Essayez-le. Une récolte 
abondante est garantie Défiez 
vous des substituts rongeant la 
chair. N C Poison et Cie, prop., 
Kingston.

Mortgage Sale!
There will be offered for sale by PUBLIC 

AUCTION, at 12 o’clock noon, on THURS
DAY, 2Gth day of June next, 1884, at the 
office of L. A. Olivier, No. 5G9 Sussex St., 
in the city of Ottawa, under the 
sale contained in a certain mortgage w 
will be produced at the time of sale, the 
lowing leasehold lands nam 
half of lot number eleven, on the south s 
of Ottawa street, in the City of Ottawa.

Ter ns will be made known at the time

the

And may be ascertained 
signed.

2 juin 1884

L. A. OLIVIER,
Vendors solicitor.
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AMERS CANADIENS
Ce trésor des Dyspeptiques guérit, ou 

la Dyspepsie des Tuberculeux ou proil 
naires, les indigestions, les Névralgies, 
Débilités générales, les maladies du Foie 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis-

et

DIPIITIIERME , !

fft a*

ANTf-DIPlITliERITlQlE
Spécifique cont'/ e la Diphtheric et 

autres maux de girge 
Rien n’est meilleur pour guérir la consomp

tion ou à sa première période, la bron
chite aiguë et chronique et les rhu

LA DIPHTHERIE VAINCUE !
Aux ravages de cette maladie terrible et 

réputée incurable, on a trouvé un remède 
qui n a jamais failli. L’expérience de plus 
de dix années de succès constants, et des 
centaines de certificats adressés à l’inven- 

• par des personnes notables et dignes 
foi attestent l’efficacité viaiment éton

nante de ce remède.
Préparé par le

1de

DR N. LACERTE,
LEVIS, P. Q,

Prix : 50 cts., la bouteille. Eu vente 
chez tous led pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ

!

;

EFZEAK aearie,
71 Rue Bolton, Ottawa. < >

4 janvier 1884. Mil.

AMZL ELEMENTS
DE

1Chambre à Coucher
I

Le pliiN grand assortiment qui 
ait jaiimis ete offert.

Genre des plus Nouveaux

Voyez-lcs avant de dépenser votre 
argent dans les encans

;

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES,
38 RUE RIDEAU.

JA€0B ERRAIT.
i

mxÆèMA,
ismmSmmat&a

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL i
Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Tevri neuve.

Toutes les places populaires «le bain, de 
pêche et de plaisir «lu Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent b mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent a Saint-Jean directe-

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars «le première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs. y

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux «le se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la roule de 1’Intercolonial est 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 

destination des divers points du

i

1
.'1

Canada et des Etats de l’Ouest.
On peut obtenir des billets et aussi tous 

les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passag- r ou de Iret eu s’adres-

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

F Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,| 
Toronto.

D. POTT1NGER,
Surintendant général.

Bureau du chemin de fer. 
Moncton, N. B., 28 mai 1884.
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AVIS AUX ENTREPRENEURS
DES SOUMISSIONS cachetées adressées 

au soussigné, et portant la suserption 
“ Soumission pour creuser la rivlèrère Ka- ■ 
roinistiquia," seront reçues jusqu’à Lundi, I 
16 Juin prochain, inclusivement, pour le ■ 
creusage du banc à Vembouclmre de la 
rivière Kaministiquia, baie du Tonnerre, j 
lac Supérieur, conformément à un plan que 
I on peut voir en s’adressant à M. John 
Niblock. Ecr., surintendant du chemin de 
fer Canadien dn Pacifique à Port Arthur, 

parlement des Travaux Publics,
)ù l’on peut obtenir des formules

“dé
Ottawa, oi 
imprimées.7Les soumissionnaires devront se rappeler 

e les soumissions doivent être faites strie-» 
ment conformes aux formules imprimées 

et signées par les soumissionnaires mû 
Le département ne sera pas ten 

ter la oins basse ni aucun 
Par ordre.

qu
tei

?d
’accepi j 

es soumissions.li
F. H. ENNIS,

Secrétaire^ X
Min fa 1ère des Trav 

Ottawa, 22
vaux Publ.ca, l 
Mai 1884. j

SERVICE TELEGRAPHIQUE

CANADA

Qiébec, 3—L’honorable J. J. 
Ross, premier ministre, doit s’em- 

l’Europe le 14 ou lebarquer pour 
21 juin.

Le gouvernement provincial a 
déclaré que la prochaine session 
aurait lieu dans le cours de l’au
tomne prochain.

Un véritable ouragan a passé sur 
le comté de Dorchester, samedi
dernier, 
une
pluie tombait par torrents et le 
tonnerre faisait entendre des éclats 
formidables. Dans l’espace d’une 
heure, la rivière Etchemin a monté 
de deux pieds. La foudre a détruit 
trois granges dans la paroisse Ste- 
Claire et deux autres dans la pa 
roisse Sl-Malachie. Pas une des 
victimes 11’avait un sou d’assurance.

On ne se souvient pas d’avoir 
jamais été témoin d’une aussi 
grande tempête.

Les pèlerinages à la Bonne Ste- 
Anne son. plus nombreux que
jamais.

Une tentative de vol a été faite 
dans l’église catholique de Lévis.

Montréal, 3—Un nommé Pierre 
Picard est tombé sur la rue St- 
Jacques frappé par l’apoplexie et a 
expiré en quelques minutes.

Le défunt était âgé de 56 
père de famille. Il était frère de 
M. l’abbé Picard, de Notre-Dame.

Quatre-vingt cinq enfants catho
liques venant de Liverpool, sont 
passés ici en route pour Kingston 
et Hamilton.

Une forte tempête de vent, de 
tonnerre et de pluie a passé 
jourd’hui sur Montré-al et a 
verséjla tente de la Kermesse. Plu
sieurs personnes dînaient alors. Il 
n’y a pas eu de blessés. La pluie a 
fait des dégâts pour une valeur de 
*2,000.

Madame Bélanger, de 
Champlain, a donné naissance à 
trois enfants ; la mère el les enfants 
se portent bien.

Le vent soufflait avec 
violence extraordinaire. La

ans et

au-
ren-

ia rue

ETATS-UNIS

Fall River, 3—On a commencé 
les travaux de la nouvel .e église 
catholique. C’est M. John Larivière 
q lien a obtenu le contrat. Cette 
église coûtera *20,000.

New-York, 3—Le comité de la 
de Bartholdi vient de de-statue

mander à la législature du Rhode 
Island le vote d’un crédit pour le 
fonds du piédes.al.

Madame Scoville, sœur de L.(li
teau, est à Washington, Pennsyl
vanie, et annonce qu’elle va inten
ter des poursuites contre ceux qui 
ont fait pendre sou frère. Ou sait 
que cette femme est folle.

Le shérif est revenu à la prison 
de Ludlow street avec Ferdinand 
Warn, à 1 heure, ce mat"i. Les 
employés de cet établissement 
étaient grandement alarmés de 
l’absence de Waid.

Guaymas, Mex.3 — Cinq états se 
sont déclarés en guerre contre le 
président Guyerras, à cause de la 
taxe sur le revenu.

New York, 3—La fièvre jaune a 
éclaté de nouveau à Guayamas, 
Mexique.

New-York, 3 — M. Blaine a tra
versé cette ville, eu route pour le 
Maine. Il a déclaré qu’il ne con
naissait rien de la Convention Na 
tionale, que ce qu’il avait appris 
par les journaux.

COURRIER DE HULL

—Le bureau des écoles n’a pas 
siégé, lundi soir, faute de nombre. 
Les commissaires se réuniront, lun
di prochain, pour homologuer le 
rôle.

—Le conseil de ville a refusé de 
faire grâce à l'hôtellier qui s’esu 
rendu coupable de la double faute 
d’avoir vendu de la boisson le 
dimanche, et à un homme qui en 
avait déjà trop bu.

—Lee élèves de l’Académie de 
l’école Saint-Antoine, sous la direc
tion des Sœurs, se sont embarquées, 
lundi matin, à bord du “ Peerless” 
pour nue excursion jusqu’à Gren
ville.

—MM. Racine, Walker et Madore 
font en ce moment le rôle de coli- 
sasions de la ville. Le grand nom
bre de nouvelles maisons produit 

augmentation 
celui de l’an dernier.

—A la réunion mensuelle de la 
Société de Tempérance, qui a eu 
lieu, dimanche soir, le révérend M. 
Bouillon a parlé longuement de son 
récent voyage en Terre-Sainte. Il 
a vivement intéressé son auditoire.

sensible surune

ont décide de ne plus vendre 
pour argent comptant. Il sen 
souhaiter que leur exemple 
imité par leur confrères. Ils 
trouveraient bien mieux, et 
acheteurs aussi.

la mm
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QUESTIOI

LA QUESTIOI

Le gouverne] 
par un arrêté d 
ment des comr 
de Montréal réd 
port sur le grain 

Un autre arrt 
duit à 7£ cents p 
15 cents sur les 
par les canaux 
Ces deux arrêté 
qu’à la saison ac 

Ce n’est pas te 
dileurs de Vont 
mais c’est un pa: 
voie.

Le gouverner 
justifiable de ne 
en semblable 
truction de ne 
beaucoup au pa; 
juste que l’on e 
revenu direct po 
sur lus sommes 

On nous off: 
Etats-Unis qui o 
ment les taux 
canal Erié. C’ei 
que les Etats-U 
abolition il y ai 
que les péage 
avaient payé soi 
lion et de doubi 
Plus que cela 
payer l’exécutioi 
de l’Etat de N- 
frais de construe 
à plus île 81ü0,0i 

Cent millions 
canaux de l’Eta 
N’est-ce pas là u 
prouve l’importa 
ricains attache ni 
grains et du Irai 

Et {pourtant i 
sible de leur ei 
partie de ce traf 
voie supérieure 
présent on peu 
n’avons été qt 
d’égalité avec eu 

Le canal Erié, 
et va jusqu’à AU 
de 362 milles, n’ 
de profondeur, c 
canadiens, et le 
la navigation en 
York n’est que d 
longue que par . 
à Montréal, en 
canal Welland, 
les autres canau: 
Il faut croire c 
nombre des expé 
ne trouvent par 
suffisante pour 
poser leurs barge 
passent de temps 
Ontario. Ils pr 
une route un 
mais plus paisibi 
dant que l’agrai: 
canaux à une 
pieds, et l’aboi 
péages lorsqu’el 
sans trop de diffi 
effet de donner i 
Laurent une plu 
trafic de l’ouest 
obtenue jusqu’ic 

Mais il faut 
Américains ne r< 

Il est même 
nous songions 
nous mettre sui 
avec eux, en a ni

■
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